
Business club durable

Orange Fab
booste les start-up prometteuses

À travers ses Orange Fab, le groupe français noue des partenariats autour 
de l’innovation avec des start-up du monde entier. Découverte de ce réseau 
avec Pascal Latouche, Directeur de l’Orange Fab France et coordinateur de 
l’Orange Fab Network.

Pourquoi avoir créé le réseau 
international des Orange Fab ? 
À travers un groupe comme Orange, 
les start-up accèdent à un portefeuille 
de clients immense et à une couver-
ture internationale. Pour nous, c’est 
un moyen de découvrir des solutions 
innovantes au niveau global et d’inté-
grer les plus performantes à notre 
portefeuille d’offres, pour les propo-
ser à nos clients, aussi bien entre-
prises que particuliers. La force de 
notre réseau est d’accompagner les 
start-up dans leur internationalisation 
en s’appuyant sur la connaissance 
des écosystèmes locaux. Nous avons 
14 accélérateurs dans le monde au-
jourd’hui et nous développons les 
partenariats commerciaux à cette 
échelle. Nous nous rencontrons aussi 
régulièrement pour faire vivre cette 
communauté et à titre d’exemple, 40 
start-up de l’Orange Fab sont pré-
sentes actuellement à Vivatech. Les 
Orange Fab constituent l’un des plus 
importants réseaux d’accélérateurs 
corporate au monde.

Quelles start-up ciblez-vous ? 
Les Orange Fab accueillent des start-
up du numérique de nombreux 

domaines : paiement, santé, RH, 
transport, environnement… Nous 
ne sommes pas un incubateur, nous 
sélectionnons des start-up qui ont déjà 
des produits commercialisés, ou com-
mercialisables à court terme. Elles ont 
surtout besoin d’un coup de pouce 
commercial. Nous sommes donc des 
acteurs de l’accélération business. 
Nous identifions tout d'abord la ligne 
de marché interne (TV, très haut débit, 
Orange Bank, SMS, 118 712…) ou la 
direction métier la plus à même de 
porter cette innovation, puis nous 
déployons la solution de la start-up. 
Tout cela avec un horizon de travail 
de 6 mois. 

Quel soutien apportez-vous aux 
start-up ?
Ils sont de quatre ordres. Il y a d’abord 
un accompagnement personna-
lisé lors duquel nous apportons aux 
jeunes pousses un renforcement 
managérial dans le business deve-
lopment, le brand management, les 
RH, le juridique, etc. Nous leur offrons 
également de la visibilité via les Demo 
Day, ces événements que chaque 
Orange Fab organise au moins une 
fois par an. Nous les associons aussi 
aux grands salons dont nous sommes 
partenaires.
Autre levier, le support financier. En 
cas de besoin, la start-up peut deman-
der à son Orange Fab une convertible 
note d’une valeur de 15 000 euros. 
C’est une sorte de prêt à taux préféren-
tiel utilisable pour acheter un serveur, 
mener une action de communication 
ou recruter un stagiaire. Enfin, le plus 

important, nous les accompagnons 
dans la signature de contrats com-
merciaux avec les BU d’Orange et de 
partenaires d’Orange. Nous sommes 
un véritable support lors de la négo-
ciation.

Après cinq ans, quel est le bilan ? 
Globalement, les start-up sont très 
satisfaites. De notre côté, nous cher-
chons à atteindre un taux de contrac-
tualisation de 50 %. En France, où 
l’Orange Fab est l’un des plus anciens, 
nous atteignons ce chiffre chaque 
saison. À l’issue du dernier appel à 
projets clos le 19 janvier, nous avons 
recruté neuf start-up. Après moins 
de trois mois, nous avons déjà signé 
quatre partenariats commerciaux. 

Trois des 14 Orange Fab se 
trouvent en Afrique subsaha-
rienne. Pourquoi ? 
L’Afrique, c’est 40 % de notre base 
clients et 10 % de notre chiffre d’af-
faires. C’est un continent où tout le 
monde veut aller. Aider les innovateurs 
du cru, qui répondent à des usages et 
des modèles économiques locaux, a 
du sens. Regardez le cas de la mobile 
money. Cela fonctionne très bien en 
Afrique car le taux de bancarisation y 
est très faible et le taux d’équipement 
en smartphone très élevé. 

Un projet, à court terme ?
Nous allons lancer début juin 2018 un 
programme entièrement dédié à l’en-
treprenariat féminin. Les candidates 
du monde entier pourront déposer 
un dossier. 

Pascal Latouche
Directeur d’Orange Fab France,
coordinateur d’Orange Fab Network 
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communiqué

En partenariat avec

Pub Cell
Côte d’Ivoire – Intégré dans l’Orange 
Fab en septembre 2015
Pub Cell a créé, en 2014, Tooceka, un 
réseau social qui rémunère les 
consommateurs dès qu’ils reçoivent 
sur leur mobile des publicités. Ils 
accumulent également des points 
de fidélité pour chaque achat effec-
tué à travers l’application, auprès 
d’un des 1 500 marchands référen-
cés. Près de quatre ans après son 
lancement, l 'application compte 
120 000 utilisateurs, qui peuvent choi-
sir parmi 11 000 produits. Tooceka 
a dépassé les frontières de la Côte 
d’Ivoire pour s’implanter au Burkina 
Faso, au Togo, ainsi qu’en France. 
https://www.youtube.com/
watch?v=59YHiL0HNFo

In Touch 
Sénégal – Intégré 
dans l’Orange Fab 
depuis 2017
Avec In Touch, 
Omar Cissé n’en est 
pas à son premier 
joli coup, puisque 
ce quarantenaire, 

diplômé de l’Ecole supérieure poly-
technique de Dakar, a déjà créé un 
fonds d’investissement et un incuba-
teur ! Grâce à In Touch, plus de 3 000 
commerçants au Sénégal acceptent 
désormais des moyens de paiement 
variés : monnaie électronique, cartes 

de crédit, en plus des espèces. 
Créé en 2014, In Touch est aujourd'hui 
présent en Côte d’Ivoire, au Cameroun, 
au Mali, au Kenya, au Burkina Faso et 
en Guinée Conakry, La jeune pousse 
se rémunère en prélevant une com-
mission de 1 % à 4 % sur les plus de 
40 000 transactions qui transitent 
chaque jour par ses serveurs.
InTouch est accéléré au Sénégal 
(2017) et en France depuis janvier 
2018.
http://www.intouchgroup.net

GiftedMom
Cameroun – Intégré dans l’Orange 
Fab en juillet 2016
8586. C’est le numéro auquel plus de 
10 000 femmes camerounaises font 
confiance pour s’informer sur leur 
grossesse et leur maternité. Dès 
qu’elles pianotent ces 4 chiffres sur 
leur mobile, les futures mamans sont 
enregistrées par GiftedMom, un ser-
vice créé, en 2014, par Alain Nteff, 
un ingénieur en informatique sorti de 
l’École polytechnique de Yaoundé, et 
par Conrad Tankou, médecin. Il suffit 
aux futures mamans d’indiquer de-
puis combien de temps elles sont en-
ceintes pour recevoir chaque semaine 
des SMS contenant des recomman-
dations. Elles peuvent aussi interroger 
des médecins par téléphone. L’objectif 

est de lutter contre la surmortalité des 
femmes enceintes et des nourrissons. 
GiftedMom a déjà été récompensé à 
de multiples reprises.
http://giftedmom.co

Bayseddo 2.0
Sénégal - Intégré dans l’Orange Fab 
en juin 2017
Bayseddo 2.0 met en relation des agri-
culteurs ayant des terres, et des 
besoins de financements, avec des 
particuliers souhaitant investir dans 
l'agriculture. Cette plateforme inter-
net, qui tient de la bourse et du site de 
crowdfunding, a été créée en 2016 par 
le startupper sénégalais Mamadou 
Sall. Elle invite le numérique dans 
une pratique sénégalaise ancestrale, 
le « bayseddo » (de bay, qui signifie 
« cultiver » en wolof, et seddo, « par-
tage »). Le bayseddo veut que chaque 
membre apporte ses moyens à une 
exploitation (terre, argent, outils…) 
et que l’on se partage les récoltes 
selon l’apport des uns et des autres. 
Moins de deux après son lancement, 
Bayseddo 2.0 a permis de lever 72 M. 
de francs CFA, pour financer 4 projets 
couvrant un total de 16 hectares.
www.bayseddo.com

Plus d’infos sur les dispositifs d’accompa-
gnements et les startups accélérées par 
Orange sur startup.orange.com

Pépites africaines 
Grâce à ses accélérateurs au Sénégal, en Côte d’Ivoire et au Cameroun, Orange aide de nombreuses jeunes pousses 
africaines à se développer. Portraits de quatre d’entre elles. 

BAYSEDDO est une Start-Up sénégalaise évoluant dans le domaine de l'agriculture en utilisant les TICs. Elle est accompagnée par le 
programme d'accélération Orange Fab de la Sonatel.
Le principe du BAYSEDDO consiste à mettre en relation des agriculteurs disposant de terres et étant en besoin de financement à des 
particuliers qui veulent investir dans l'agriculture pour rentabiliser leurs épargnes autour d'un projet agricole dont le suivi et la gestion 
sont assurés par l'équipe BAYSEDDO. 

C'est dans ce cadre que la Start-Up lance un programme BAYSEDDO dédié exclusivement aux employés de la Sonatel pour une durée 
de 12 mois ( janvier 2018- décembre 2018) sur un champs de 4 Ha se trouvant dans la ferme de l'Université  Gaston Berger de 
Saint-Louis.
Pour ce projet agricole, nous mettons à la disposition des employés 280 actions agricole à 100.000 Fcfa  l'unité. Au bout de12 mois 
après récolte et commercialisation la mise de départ est retournée à l'investisseur ainsi que le bénéfice prévisionnel par action agricole 
qui pourrait varier entre 25% et 50% du montant investi.

Bayseddo la Bourse Agricole Africaine

SONATÉLIENS:
 

NE RATEZ PAS LA RÉVOLUTION VERTE !
REJOIGNEZ LA BOURSE AGRICOLE AFRICAINE

EN INVESTISSANT DANS LE PROGRAMME
 BAYSEDDO 

PLAY VIDEO

LA BOURSE AGRICOLE AFRICAINE


